
الافتتاحية

تتبلْوَر (CRASC)الثقافية و الاجتماعية الأنثروبولوجيا في الأبحاث مركز طموحات و إلاّ يمر يوم كل
و للتفاؤل ملموسة، تدعو بوادرها الأوّلية تبدو إنشائه من وجيزة في فترة اقتحمها التي الجبهات و معالم

الأمل.
العلمي المجلس مشروعا، درس ثلاثون البحث يفوق تعدادهما خمسة و مشاريع من سلسلتين اعتماد فمن
طرف  من المشاريع المقترحة من ٠٣ أفريل ١٩٩٧ مجموعة ثالثة يوم اجتماعه أول في مؤخّرا المجدّد
إمكانيات الاستفادة من و المتواجدة طاقات البحث تدعيم المركز قصد أبواب مرة لأوّل تدق الباحثين فرق

تصرفهم. تحت وضعها علينا التي العمل ظروف و المركز
العلمية النشاطات خلال  من يُلاحظ و  ميدانيا يُترجم علمي تقاليد بحث إرساء  على المركز حرص  إن

فيها. الشروع قيد على أو المنظّمة المتعددة و المتنوعة
كذا  و المركز نشاطات حال لعرض تهدف « COURRIER CRASC » إعلامية دورية نشر فبعد
الأنثروبولوجيا الأبحاث في يُصدر مركز بلادنا، التقني في و العلمي حقل الإعلام إثراء في المساهمة
الإنسان علوم و  الأنثروبولوجيا في المختصّة مجلّته  من الأوّل  العدد قريبا  الثقافية و  الاجتماعية 
«العمل: الرئيسي ومحورها النقاش و بالدّراسة علمية مواضيع لعدة العدد الأول يتطرق «إنسانيات».

تمثلات» و أشكال
غاية إلى إبتداءا من الشهر الحالي مؤسستنا ستصدر العلمية، الأدبيات مجال في النشر عن حديثنا بصدد و
التالية، العناوين تحت نظّمها المركز، دولية و وطنية علمية ندوات نتائج أعمال هي كتب ثلاثة السنة نهاية

الجزائري اليوم». المجتمع «الجامعة في التنمية»، و «الثقافات الوطنية «ثقافات المؤسسة»،
الإشادة بدون كذلك (الافتتاحية) نختمها ولا المركز، نشاطات لحصر كل الأسف مع الافتتاحية هذه تسع لا
حسب اختصاصه للمساهمة كل الخفاء، في يعلمون لكل الذين الحسنة الإرادة و المبذولة بالجهود التنويه و

العلمي. البحث ترقية في
مرزوق نايت بشير

التقنية و العلمية المصالح دائرة
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« INSANIYAT »

INSANIYAT de INSAN et surtout de INS qui signifie Homme au sens
général d’ANTHROPOS c’est-à-dire de genre humain dans sa diffé-
rence avec l’ordre animal et l’ordre surnaturel.
INSANIYAT c’est l’ensemble des traits propres à l’homme en tant 
qu’homme. Il signifie également les HUMANITES ou les SCIENCES
HUMAINES ; ILM AL INASSA’ est l’une des traductions de SCIEN-
CE ANTHROPOLOGIQUE.
INSANIYAT exprime bien la préoccupation du poète antique ; « rien 
de ce qui est humain ne doit m’être étranger ». Ambition, certes 
démesurée mais analogue à l’ambition quia été à l’origine de l’an-
thropologie qui se voulait « science totale de l’homme » face aux 
sciences de la nature.
INSANIYAT, la Revue, c’est aussi une grande ambition. INSANIYAT 
c’est la Revue éditée par le Centre de Recherche en Anthropologie 
Sociale et Culturelle. C’est un espace d’expression qui s’ouvre à 
tous les chercheurs des Sciences de l’Homme et de la Société.
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Question : Comment voyez vous la relation entre le thème de cette recherche avec l’ancien 
thème de cette recherche avec l’ancien thème intitulé « Réseaux de solidarité et identifica-
tion à la ville : cas de CONSTANTINE ?
ADEL Faouzi : La relation est évidente dans la mesure où nous avons tenté de montrer dans 
le précédent projet que les populations nouvellement installées à Constantine ne pouvaient 
réellement s’enraciner dans la ville qu’en ayant comme perspective de contracter des allian-
ces matrimoniales pouvant les attacher plus fortement à leur lieu d’adoption. La politique 
matrimoniale est donc une des données essentielles de l’enracinement des familles en mi-
lieu urbain. Cette politique, destinée à se faire des alliés en ville, suppose des stratégies qui 
tiennent compte des nouvelles positions acquises ou celles à acquérir. 
Q : Dans votre problématique, vous ciblez trois catégories « Entrepreneurs commerçants » 
« Diplômées de l’ENA » « la communauté de Béni Frah ». Quel est votre fil conducteur dans
le choix de cet échantillon ? Quel apport aura le troisième axe (des Diplômées de l’ENA) sur 
l’étude en général ?
A.F : Il n’est pas indiqué de parler d’échantillonnage en anthropologie et encore moins dans 
notre projet parce que ce qui est visé, c’est moins une illustration quantitative qu’une volonté 
de donner du sens à des stratégies qui n’ont pas seulement pour fin le mariage mais la créa-
tion de liens politiques à partir du mariage.
De ce point de vue, la pollution des entrepreneurs, commerçants et celle des cadres consti-
tuent des populations-témoins qui peuvent illustrer (c’est une de nos hypothèses) la relation 
entre mobilité sociale, mariage et intégration en ville.
Par contre pour la communauté des Béni frah (Aurès) venus s’installer en ville, le mariage est 
appréhendé du point de vue des femmes. Les femmes d’une origine rurale aussi marquée 
ne peuvent mettre en pratique le mariage que si elles ont intégré toutes les subtilités de la 
négociation de célébration et du rituel qui l’accompagnent. Les populations constituent des 
terrains d’enquêtes possibles pour les trois chercheurs.
Q : Quelle signification donnez vous à ces concepts :
néo citadins  
les endogamies défensives ?
A.F : Le concept de néocitadin n’est pas nouveau ; il parcourt toute littérature sociologique 
se rapportant à la ville. Il désigne ceux dont l’origine n’est pas citadine, laquelle origine est 
toujours objet de redéfinitions (jusqu’à la 5ème génération pour les puristes). Néo citadin a
fini par prendre un sens péjoratif dans la mesure où il désigne un mode d’intégration qui n’est
pas conforme aux valeurs citadines revendiquées par ceux qui se disent de souche.
Quand au concept d’endogamie défensive, il désigne les mariages qui ont lieu dans des 
degrés rapprochés de la parenté mais qui ne traduisent pas les désirs profonds de ceux qui 
les font. L’endogamie ne correspond pas-là à une situation objective (la communauté n’est 
plus liée par les mêmes objectifs) mais à un choix presque contraint provoqué par l’isolement 
dû à la condition (les paysans) mais aussi la peur de s’allier aux «étrangers ». Le concept 
est de M.VON ALLMEN qui voulait désigner par là, le choix des classes pauvres, rarement 
destinataires de demandes en mariage, des classes mieux situées dans la hiérarchie.
Q : Il est certain que c’est une étude singulière comme vous le dites vous même. Quelle sera 
la démarche singulière à déployer dans cette étude ?
A.F : Il faut rappeler que le mariage est un thème privilégie de l’anthropologie. Si l’étude est 
singulière, c’est seulement dans la mesure où le mariage est étudié dans ses rapports avec 
les stratégies de reproduction d’un groupe social particulier.
Voilà un concept central dans notre projet ; c’est celui de la reproduction. On ne peut préten-
dre saisir la complexité d’un phénomène qu’en le voyant dans ses rapports avec les autres 
aspects de la réalité (ici le politique et l’économique). 
La démarche peut paraître singulière dans le sens où l’entretien avec les familles contactées 
ne suffit pas. Il faut tenter aussi de faire une carte des alliances matrimoniales dans la ville
en s’appuyant sur des informateurs privilégiés qui connaissent la ville. Vaste programme qui 
ne peut être complètement réalisé dans un projet aussi limité.
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C’est la continuité et l’approfondissement des recherches menées entre 
1993-1995, par Mrs Hassan REMAOUN Fouad SOUFI et Mohamed GHA-
LEM, dans le cadre du projet : « Mémoire, Politique et histoire dans l’historio-
graphie et la production intellectuelle au Maghreb »

       Si dans le précédent projet il était déjà question de déceler les relations qui peuvent 
exister entre mémoires et faits historiques, dans ce nouveau projet l’équipe, qui s’est con-
solidée avec l’arrivée de Mme TENGOUR Ounassa, se propose de scruter un lieu de ces 
relations particulièrement efficients sur le plan des représentations idéologiques et des mo-
tivations sociales, puisqu’il s’agit du thème du « mythe fondateur ». Alors que d’une manière 
générale le mythe peut être présenté comme un récit fictif mettant en scène des personnes
imaginaires, ou dont l’existence historique ne saurait être prouvée, il n’en est pas de même 
en ce qui concerne notre objet puisque nous avons affaire à des mythes qui puissent dans 
des situations dont la réalité historique est très souvent indiscutable, et il en est de même 
pour la plupart des acteurs concernés. Il y a cependant bel et bien fonction mythique dans 
la mesure où on a pris de grandes libertés vis-à-vis des faits dont la réalité a été prouvée, et 
surtout dans la mesure où l’imaginaire social peut donner à l’événement des significations
idéologiques et pratiques, auxquelles les individus qui lui furent acteurs ou contemporains 
n’avaient nullement songé.
Au Maghreb en général et en Algérie en particulier, nous constatons l’existence d’une multi-
tude de mythes fondateurs qui sont en articulation complexe avec la production historiogra-
phique ou plus généralement intellectuelle.
Nous avons opté, à travers cette recherche, pour trois catégories de mythes, selon qu’ils 
touchent à l’identitaire, au social et au politique.
Nous pouvons citer à titre d’exemples, pour la première catégorie, la question des cons-
tantes censées constituer la personnalité maghrébine ou algérienne (les Thawabit), pour la 
seconde, le rapport à la violence dans le processus de constatation sociale et ses différentes 
sources de légitimation (le religieux par exemple) et, enfin pour la dernière catégorie, les
conceptions dominantes concernants le problème de l’émergence et du mode de fonctionne-
ment des différents Etat. On peut penser aussi à des questions qui transgressent ce décou-
page, mais qui ont toutes leur place dans notre problématique : Il en est ainsi pour les Cités, 
les Zaouias, les lignages, ou même telle ou telle personnalité marquante…
Cette recherche s’étalera sur les quatre axes suivants :
A)- Mythes fondateurs et productions historiographiques et intellectuelles et pédagogiques au 
sein du mouvement national et dans l’état indépendant (Axe traité par Hassan REMAOUN)
B) – Mythes fondateurs et productions historiographiques et intellectuelles durant la période 
coloniale (axe traité par Fouad SOUFI).
C)- Mythes fondateurs et productions historiographiques intellectuelles tradition pré-colo-
niale (axe traité par Mohamed GHALEM°
D) Mythes et histoire dans l’Algérie contemporaine (axe traité par Mme Ounassa Tengour).  
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A paraître bientôt 
Le centre de Recherche en Anthropologie Sociale et Culturelle édite le premier numéro de sa 
revue d’Anthropologie et des Sciences sociales « INSANIYAT ». 
Avec la parution du N° 1 de cette revue, le CRASC réalise un projet qui lui tenait à cœur depuis 
quelques temps.
Conçue comme un moyen d’expression scientifique et un support de diffusion et de valorisa-
tion des travaux de recherches, INSANIYAT sera un espace accueillant et ouvert à tout ceux 
qui, en Algérie ou à l’étranger sont susceptibles de contribuer à sa réalisation.
Trois numéros thématiques sont prévus pour l’année en cours. D’autres espaces sont égale-
ment réservés aux articles hors thème, aux comptes-rendus de lecture et / ou de rencontres 
scientifiques…
En attendant nous vous proposons ci-dessous le sommaire du premier numéro thématique de 
« INSANIYAT ».

Sommaire du N°1

Le travail : Figures et représentations
Avons propos............................................................................................................................1
Présentation..............................................................................................................................3
L’ouvrier majoritaire. Eléments d’approche de la nouvelle figure de l’ouvrier industriel en Algé-
rie (en langue arabe)
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 Journée d’étude
« Les problèmes de la transmission à 
l’universalité » Jeudi 27 Mars 1997

On peut affirmer sans grand risque
de se tromper que l’Université algé-
rienne souffre d’un déficit de con-
naissances. Ceci est paradoxal dans 
la mesure où cette institution  qui a 
pour vocation de s’intéresser à tous 
les secteurs de la vie sociale se dis-
tingue par un continuel et incompré-
hensible évitement d’elle-même.
Le projet de recherche L’UNIVER-
SITE ET SES PRODUCTIONS a 
pour ambition de contribuer à com-
bler cette lacune en analysant l’Uni-
versité dans sa fonction principale 
de production : la production des 
compétences, de culture, de savoirs 
et de savoir-faire indispensables au 
fonctionnement de la société.
Dans cette investigation, il est ap-
paru que l’un des problèmes les plus 
redoutables qui se pose présente-
ment à l’Université algérienne et qui 
participe grandement à l’amoindris-
sement de ses performances est le 
problème de la transmission. Ces 
problèmes interviennent à différents 
niveaux et se présentent sous diffé-
rentes formes. C’est, par exemple, 
le problème de l’inadéquation entre 
le savoir tel qu’il a été produit et le 
savoir tel qu’il est enseigné ou le pro-
blème des obstacles épistémologi-
ques et autres que sont les représen-
tations portées par les étudiants ou 
les difficultés induites par le change-
ment d’outil de transmission ou plus 
généralement le hiatus entre ce qui 
est requis et ce qui est acquis dans 
la socialisation universitaire.
Programme de la journée

1- Savoir et savoir enseigné par M. 
B. BENACEUR, Institut des mathé-
matiques CRASC 
2-  Représentation-obstacle et ex-
périmentation par M. M. MOSTEFA, 
Institut de physique - CRASC
3- Du français à l’arabe : passage 
discret ou passage continu par M. B. 
SENOUCI, ENSET – CRASC.
4- L’acculturation universitaire par 
M.D. GUERID, Institut de sociologie 
– CRASC.

Colloque National sur : « La gestion 
des grandes villes » Oran, les 10 et 
11 Mars 1997

A l’initiative de la wilaya et de l’uni-
versité d’Oran un colloque national 
sur la gestion des grandes villes a 
été organisé les 10 et 11 Mars 1997, 
s’inscrivant dans la même thémati-
que que celle du colloque internatio-
nal de 1989 consacré à la crise de 
la gestion urbaine d’Oran ainsi que 
celui organisé un an plus tôt à Alger. 
Cette dernière manifestation a eu 
pour objectif principal d’établir un 
trait d’union entre la recherche en 
aménagement et organisation ur-
baine à l’université et l’expérience 
des praticiens et gestionnaires des 
grandes villes, structurée autour de 
sept (07) thèmes majeurs :
1- Organisation administrative de la 
grande ville.
2- Amélioration du cadre urbain et de 
l’image urbaine.
3- Maîtrise et régénération du vieux 
bâti.
4- Transports et circulation
5- Statut et rôles des grandes villes.
6- Gestion coordonnée des réseaux 
divers.
7- Les systèmes d’informations et 
des banques de données.
Cette rencontre a donné lieu à des 
communications en plénière (le pre-
mier jour) et à des interventions en 
ateliers (l’après-midi du premier jour 
et le deuxième jour). Les ateliers au 
nombre de cinq ont eu pour thème :
1- Le rôle, statut et organisation de la 
grande ville
2- Les techniques et les outils de la 
gestion coordonnée des réseaux di-
vers de la grande ville.
3- Urbanisation, maîtrise des tissus 
urbains et amélioration de l’image 
urbaine.
4- Environnement et amélioration de 
la qualité de la vie.
5- Mémoire et devenir de la grande 
ville.
Cette rencontre aurait beaucoup ga-
gné en rigueur si les organisateurs 
avaient pris le temps d’élaborer un 
premier bilan critique du colloque de 
1989 et de mesurer le degré d’appli-
cation des recommandations qui ont 
été issues. Sur le même plan de la ri

gueur, il convient de souligner qu’une 
manifestation qui se veut à caractère 
scientifique ne peut être piloté sans
problématique.
A.L

Un séminaire sur le statut de l’Ensei-
gnant Universitaire

L’académie d’Oran a organisé sur re-
commandation de Mr le ministre de 
la tutelle, le 23 Mars 1997 à l’USTO, 
un séminaire ayant pour thème : l’ap-
profondissement de la réflexion sur
le statut de l’Enseignement Universi-
taire ». Les travaux de ce séminaire 
ont été répartis entre les trois ateliers 
suivants :
(1) Droits et obligations de l’ensei-
gnant.
(2) Salaire, régime indemnitaire, 
avantages et conditions de travail.
(3) Carrière, recrutement, régime so-
cial et progression.

« Symposium préparatoire de  Ma-
ghreb »

A la cité du chercheur, université 
d’Oran, le réseau maghrébin pour 
l’intégration de la science et de la 
technologie « MAGHTECH » organi-
sera les 27 et 28 avril 1997 un sympo-
sium sur le thème « L’INNOVATION 
AU MAGHREB : STRATEGIES, 
PERSPECTIVES, ET ENJEUX DE 
L’AN 2000 » la contribution de Mr 
Ahmed BENCHEHIDA, chercheur 
au CRASC à cette rencontre se fera 
par une communication intitulée « 
ANALYSE PSYCHOLOGIQUE DE 
LA DIFFICULTE A INNOVER ».

Un dépliant du programme annuel 
des rencontres scientifiques organi-
sées par le CRASC est mis à votre 
disposition au D.S.S.T

Rencontre annuelle du CRASC
Le 10 et 11 Juin 1997 La présentation 
des problématiques de recherche et 
des résultats vise lors de ces jours 
à l’élaboration progressive d’une dé-
marche scientifique consensuelle.
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Du Nouveau !

De nouveaux moyens de recherche 
bibliographique sont mis à la dispo-
sition des utilisateurs au centre de 
documentation du CRASC.

Jo Plus

Jo Plus est un logiciel de recherche 
documentaire. C’est une banque de 
données des sommaires de tous les 
textes parus au journal officiel (J.O.)
de 1962 à 1996. Grâce à Jo Plus, 
vous pouvez localisez rapidement 
et accéder immédiatement aux som-
maires des :
-Accords internationaux et conven-
tions, des lois et ordonnances, des 
décrets, des arrêtés, des décisions 
et circulaires …
Peut être opéré une recherche ex-
haustive de textes selon plusieurs 
critères : Par numéro du J.O.R.A, 
par référence du texte, par recher-
che multi-critères (mots clés, norme 
juridique des textes, tutelle ou pays 
concerné par les textes, période con-
cernée par la recherche) 
Vous pouvez imprimer, éditer tous 
les sommaires des textes que vous 
avez préalablement sélectionné tout 
au long de la recherche.
Cette édition peut se faire par nu-
méro de J.O., tutelle/ pays, norme 
juridique.
Jo Plus est un logiciel spécialement 
conçu pour la recherche de textes et 
non pour leur consultation.
La collection sur support papier est 
disponible au centre de documen-
tation pour la consultation du docu-
ment primaire.

C.D. UNIVERSALIS

Vous pouvez dorénavant disposer de 
l’Encyclopédie Universalis sur C.D. 
ROM, édition 1995.
Très conviviale dans son utilisation, 
elle permet d’accéder à différents do-
maines par une recherche multi cri-
tères : (index-encyclopédie – auteur 
– etc…)
Par une consultation simple et at-
trayante :
- Permet d’exporter tout résultat sé-

lectionné vers son propre traitement 
de texte, de conserver et de créer un 
dossier dans un répertoire person-
nel.
- Permet de faire  un rappel histori-
que de sa recherche (liste intégrale 
des textes sélectionnés) 
- Permet d’accéder aux références 
bibliographiques de chaque thème 
de recherche.
- Permet de faire appel aux corré-
lats.

Base de Données : Publications 
CRASC & URASC

Dans le cadre de la mise en valeur du 
fonds documentaire, nous mettons 
à la disposition des utilisateurs une 
base des données comportant plus 
de 400 références sur les publica-
tions (documents de travail, actes de 
colloque…) du CRASC et URASC.
La recherche est multi critère, sur 
trois champs différents : auteur, titre, 
descripteurs (mots clés). 
L’intérêt de cette base de données 
est que les publications sont pro-
duites principalement par des cher-
cheurs Algériens, ayant pour cadre 
d’étude l’Algérie.

Les idées de l’anthropologie 

Sous la direction de Philippe DES-
COLA, GERARD LENCLUD, Carlo 
Severi Anne-Christine Taylor / Ar-
mand COLIN, 1988. On reconnaît 
sans doute mieux l’influence que
l’anthropologie exerce sur le monde 
des idées que les idées par lesquel-
les s’est exercée cette influence.
D’où viennent donc ces idées de 
l’anthropologie ? En partie, évidem-
ment, des grandes doctrines sur la 
nature de l’homme social ou sur les 
lois de l’évolution historique, mais 
aussi des théories philosophiques de 
la connaissance et de la critique des 
sciences de la nature. Les idées de 
l’anthropologie présentent les instru-
ments d’analyse aux quels s’est réfé-
rée la discipline, les empruntant et les 
inventant à la fois, pour comprendre 
ou expliquer la diversité des cultures. 
Est-ce à dire que tous les anthropo-
logues aujourd’hui partagent ces 

idées ? Par-delà la dispersion des 
écoles et les affrontements théori-
ques, un très petit nombre de notions 
fondamentales forme le fonds com-
mun auquel chacun d’eux ne peut 
manquer de recourir. Ce livre entend 
mettre en évidence les filiations intel-
lectuelles que leur usage implique et 
les contradictions de méthode que 
leur cohabitation entraîne.

Les Représentations sociales

Sous la dir de Denise JODELET/
P.U.F 1994. 
Située à l’interface du psychologique 
et du social, de l’individuel et du col-
lectif, la notion de représentation so-
ciale engendre, depuis plus de vingt 
ans, un puissant courant de recher-
che en psychologie sociale où elle 
joua un rôle rénovateur. Elle tend, 
aujourd’hui à occuper une position 
centrale dans les sciences humaines 
où on lui prête un rôle réunificateur.
Cet ouvrage donne un aperçu des 
réalisations auxquelles l’étude des 
représentations sociales a donné 
lieu et des potentialités qu’elle porte.

La Société des individus

NORBERT Elias Fayard, 1994
L’idée centrale développée ici est 
que les individus sont liés les uns 
aux autres par les liens de dépen-
dance réciproque et que ceux-ci sont 
comme la matrice constitutive de la 
société. C’est sous l’effet de cette im-
brication que les comportements se 
sont modifiés au fil des siècles.
Cet idéal du moi qui veut exister par 
lui même – n’est apparue en Occi-
dent qu’au terme d’un long proces-
sus, qui est indissociable de la do-
mination des forces de la nature par 
les hommes et de la différenciation 
progressive des fonction sociales.
L’individu et la société ne sont donc 
pas deux unités distinctes, et leur 
rapport ne se pose pas aujourd’hui 
comme avant la guerre. (…).  La 
création des Nations Unies et la ban-
que mondiale en a été  l’une des pre-
mière expressions.
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L’installation d’orientation du 
CRASC

Le CRASC a été destinataire de 
l’arrêté du 22 février 1997 fixant
la création du conseil d’orienta-
tion du CRASC, dont la compo-
sition est la suivant : 
Mr M. DJAMAI. Représentant 
du Ministère de l’Enseignement 
Supérieur et de la Recherche 
Scientifique
Mme N. REMAOUN. Directrice 
du Centre de Recherche en An-
thropologie Sociale et Culturelle
Mr H. ABBAS. Représentant du 
Ministère de l’Education Natio-
nale.
Mr Y.BOUDI. Représentant du 
Ministère du Travail, de la Pro-
tection Sociale et de la Forma-
tion Professionnelle.
Mr F. KAROUACHA. Représen-
tant du Ministère de la Jeunesse 
et des Sports.
Mr M. MORDJANI. Représen-
tant du Ministère de l’intérieur, 
des Collectivités Locales et de 
l’Environnement 
Mr. M. SAOUDI. Représentant 
du Ministère de la Communica-
tion et de la Culture
M. C. BOUARABA. Représen-
tant du Ministère des Finances 
Mr A. LAKJAA. Représentant du 
personnel Scientifique
Mr B. NAIT-MERZOUK. Repré-
sentant du Personnel Adminis-
tratif du CRASC.
Les prérogatives et le fonction-
nement du conseil d’orientation 
sont régis par le chapitre 2, sec-
tion 1 du décret N°83-521 du 10 
Septembre 1983.
Le secrétariat du Conseil est as-
suré par la direction du CRASC.
Les membres du Conseil sont 
désignés par une période de 
trois années renouvelables.
Cet organe a pour attribution de 
délibérer sur toutes les questions 
concernant la marche générale 
du CRASC, notamment : 
•Les programmes et projets de 
recherche qui lui sont soumis par 
le Conseil Scientifique.
•La question financière de l’exer-
cice écoulé.
•Les états prévisionnels de re-
cettes et de dépenses.
•Les opérations d’investisse-

ment.
•La politique du personnel.
•Le rapport annuel d’activité

Table ronde 

«Approche pluridisciplinaire des 
espaces montagneux au Ma-
ghreb : introduction à un débat » 
Animée par Mes : Abdelaziz 
KOUTI, Brahim SALHI, Moha-
med BENALI
Cette initiative s’inscrit dans le 
cadre des activités relatives au 
projet de recherche intitulé : 
SAVOIRS LETTRES ET PAY-
SANS EN MILIEU MONTA-
GNARD (Tell ALGERIEN).
Le projet entre dans le cadre de 
la préparation de l’accord pro-
gramme de coopération interuni-
versitaire FRANCO-ALGERIEN-
NE en partenariat avec l’Institut 
de Recherche et d’Etudes sur le 
Monde Arabe et Musulman Aix-
en-Provence, l’EHESS (Ecole 
des Hautes Etudes en Sciences 
Sociales, Paris) et le C.R.A.S.C.

 
Renouvellement du Conseil 
Scientifique du CRASC

Le mandat du Conseil Scienti-
fique du CRASC étant arrivé à
terme le Ministère de l’Enseigne-
ment Supérieur et de la Recher-
che Scientifique a procédé par
arrêté N°120 du 19 mars 1997 à 
la désignation d’un nouveau C.S 
Composé de : 

Mme N. REMAOUN chargée 
de recherche, Directrice du 
CRASC.
Melle H. CHERIF chargée de 
cours, Institut de Psychologie, 
Université d’Oran, Chercheur 
associée au CRASC.
Mr F. ADEL Maître de conféren-
ce, Institut de Sociologie, Univer-
sité de Constantine Chercheur 
associée au CRASC.
Mr Med GHALEM chargé de 
cours, Institut d’Histoire, Univer-
sité d’Oran, Chercheur associée 
au CRASC.
Mr A. LAKJAA chargé de cours, 
Institut de Sociologie, Université 
d’Oran, Chercheur associée au 
CRASC.

Mr A. BENCHEHIDA chargé de 
cours, Institut de Psychologie, 
Université d’Oran, Chercheur 
associée au CRASC.
Mr M. MADANI chargé de cours, 
USTO, Chercheur associée au 
CRASC.
Mr. M. MOSTEFA professeur, 
Institut de Physique, Université 
d’Oran, Chercheur associée au 
CRASC.
Mr F. SOUFI conservateur aux 
archives nationales, Université 
d’Oran, Chercheur associée au 
CRASC.
Melle K.TALEB IBRAHIMI maître 
de conférence, Institut des Lan-
gues et Littérature Arabe. Uni-
versité d’Alger.
Mr L. ANSER maître de con-
férence, Institut de Sociologie, 
Université de Annaba.
Mr M. BOUZIANE professeur 
INESSM Oran
Mr S.E. CHERRAD professeur, 
Institut des Sciences de la Terre, 
Université de Constantine.
Mr M. HADDAB professeur, Insti-
tut de Psychologie et des Scien-
ces de l’Education, Université 
d’Alger.
Mr M. MILIANI professeur, Ins-
titut des Langues Etrangères, 
Université d’Oran.

Les membres du C.S sont dési-
gnés pour une période de quatre 
années.
Lors de la première session te-
nue le 03 avril 1997, Mr F. ADEL 
a été élu président du CS.

Le guide du Chercheur 

L’administration du CRASC a 
élaboré un guide au profil des
chercheurs leur permettant de 
trouver réponse à toutes les pré-
occupations relatives à la prise 
en charge technique et adminis-
trative de leurs projets de recher-
che 

Prochaine Session du C.S du 
CRASC

La prochaine session du Conseil 
Scientifique du CRASC se tien-
dra le 12 juin 1997.
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Femmes et Développement

Actes de l’atelier : « femmes et développe-
ment » / organisé par le Centre de Recher-
che en Anthropologie Sociale et Culturelle, 
le Comité National Préparatoire à la IVème 
Conférence Mondiale sur les Femmes ; en 
collaboration avec le PNUD à Alger, les 18-
21 Octobre 1994. Edition CRASC, Oran, 
1995.- 358p.

Cet ouvrage regroupe les différentes inter-
ventions et travaux de groupe avec les as-
sociations et les organisations en vue de 
dégager des propositions concrètes à un 
certain nombre de problèmes liés aux ques-
tions abordées dans cet atelier et centrées 
autour de quatre axes principaux : femmes 
et économie, femmes, famille et population, 
femmes et société, femme et politique.

Animée par le CRASC, cet atelier a permis 
aux chercheurs et aux acteurs de présenter 
des analyses et des témoignages suscepti-
bles d’éclairer les décideurs nationaux et les 
instances internationales sur la situation de 
la femme en Algérie.

En effet, malgré le constat, plutôt positif, de 
ces dernières années sur certains progrès 
dans l’évolution du statut des femmes, cel-
les-ci continuent d’être exclues du proces-
sus de décision concernant les aspects de la 
vie économique, sociale et politique.

Car, si dans certains textes fondamentaux, 
(Constitution, Charte), les femmes font par-
tie intégrante du développement de la so-
ciété, d’autres textes, (Code de la Famille), 
relayés par des pratiques et des vécus dis-
criminatoires, relativisent, au plus haut point, 
les principes de départ.

Ainsi, l’expérience de cet atelier a voulu être 
la mise en débat entre chercheurs spécia-

listes de la question et représentants d’as-
sociations et d’organisations intéressées au 
problème de l’intégration de la femme au dé-
veloppement.

Il a paru important, en premier lieu, de savoir 
si, réellement, la femme était intégrée au dé-
veloppement en posant la question de son 
statut économique.

En second lieu, il s’agissait de savoir si son 
statut matrimonial et familial reflétait les
quelques avancées dans le domaine écono-
mique.

En dernier lieu, il aurait fallu que l’investiga-
tion scientifique rende compte de l’évolution
de statut de citoyenneté de la femme.

Citoyenneté politique, d’abord, pour mesu-
rer le degré de participation de la femme aux 
instances de décisions.

Citoyenneté plus large, enfin, pour dire, si
les femmes ne s’investissent pas ailleurs : 
Mouvement associatif, entreprises destinées 
à faire valoir leur esprit créatif.

L’ensemble de ses questions posées et les 
réponses acquises à la faveur de ce débat 
a permis d’évaluer et surtout d’identifier les
actions susceptibles d’améliorer la condition 
de la femme algérienne. Ainsi, pour une ré-
habilitation de la femme, en tant qu’acteur 
sociale et partie en vue d’atteindre des ob-
jectifs fixés : révision de certains textes juri-
diques (notamment, le Code de la Famille), 
révision des politiques de l’Education, de 
Formation, de l’Emploi, de la Santé, accent 
mis particulièrement sur la participation réel-
le et effective de la femme dans les institu-
tions politiques, sans aucune discrimination, 
et sa protection contre toutes formes de vio-
lence, directes ou indirectes ; physiques ou 
morales.

 بريد
الــمركــز
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